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L’Ethiopie a de touttemps su prendre dela hauteur. Sa géogra-phie faite de hauts plateauxl’a sans doute encouragé àtoujours viser plus haut. De-puis les premiers temps deson histoire, le pays s’estvoulu unique. L’empereurMénélik n’avait pas d’autreambition quand, au sommetdu Mont Entoto, il décida decréer sa nouvelle fleur, Addis-Abeba. Dans le musée ar-chéologique de la capitale, onremonte l’histoire du paysbien avant le règne de ce cé-lèbre dirigeant. On y croiseles vestiges du royaume d’Ak-soum mais aussi les restes

d’une de nos plus anciennesaïeules, Lucy. Le voyage concocté par Aca-bao ne s’attarde pas à Addis-Abeba. Il entraîne vite sespassagers vers d’autres lieuxhistoriques du pays. Parmiceux là se trouvent de nom-breux édifices religieux.Rien d’étonnant à cela quandon sait que l’Ethiopie a trèstôt développé sa propre reli-gion. Près de Wukro, uneville aux frontières du nord,on s’arrête au pied de l’égliseAbréha avant de découvrircelle du monastère d’Atsbéaen partie creusée dans la fa-laise. Plus loin sur les hauts pla-

teaux du tigré, Yeha réserveencore une autre surprisemystique. un ancien templedu VIIIème siècle avant notreère s’y dresse encore tandisqu’un monastère, bâti selonla croyance par un des neufSaints vénérés dans le pays, yprêche au nom de l’égliseéthiopienne orthodoxe.La route se poursuit jusqu’àAxoum, l’ancienne capitalequi vit le couronnement desnegus. Centre de négocepuissant d’une civilisationbrillante au cours des pre-miers siècles de l’ère chré-tienne, Axoum reste encoreaujourd’hui la ville sainted’Ethiopie. Dans son parc
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Les plateaux ethiopiensLes plateaux ethiopiensPerchée sur ses hauts plateaux, l’Ethiopie ne se survole pas. Il faut en découvrir lespaysages tout autant que l’histoire pour comprendre ce qui en fait un pays aussi unique.Acabao nous emmène au coeur du berceau de l’humanité. 
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aux stèles, on peut admirerdes monolithes sculptés,dont le plus imposant atteinttout de même 33 mètres dehaut, et imaginer la cité auxtemps de sa splendeurlorsque palais et temples yfleurissaient. La ville nemanque pas d’histoires,aussi fantasques soient-elles.Des rumeurs anciennes as-surent que les tables de laLoi, ramenées de Jérusalempar le fils de Salomon et de laReine de Saba, y sont tou-jours cachées. D’autres en-core parlent d’une chapellequi conserverait l’Arche d’al-liance, symbole religieux ul-time invisible de tous sauf deson unique gardien... Et si atteindre les cieux n’estpas donné à tout le monde,chacun peut grimper sur letoit du pays. L’excursioncontinue ainsi vers le specta-culaire massif montagneuxdu Simien. Entre deux lacets,le Simien Park Lodge ac-cueille les visiteurs à 3 400

mètres d’altitude dans des tu-kuls, les huttes tradition-nelles. A Gondar, les huttes setransforment en châteaux.Les négus en construisirentsept, selon les modèles archi-tecturaux européens maisen les adaptant à leurs goûts.De cet îlot médiéval, le che-min n’est plus très longjusqu’au lac tana, le réser-voir du nil Bleu. La religionest là encore très présenteavec une douzaine d’égliseset de monastères qui “flot-tent” au milieu des eaux. Le pèlerinage se conclut àLalibela, la Jérusalemd'Ethiopie. Inscrit au Patri-moine mondial par l’unesco,ce site est unique. C’est iciqu’au début du XIIIème siè-cle, le roi Lalibela fitconstruire onze églises dansle tuf, du toit vers la base !Réparties en deux groupesséparés par un fossé symbo-lisant le Jourdain, ces églisessont uniques dans lemonde.n
Antoine norman
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Claude Vautrin,journaliste, écrivain etvosgien publie chezGlénat un bel ouvrage sur lemassif qu’il affectionne

particulièrement. Rédacteuren chef du magazineMontagnes des Vosges, ilconnaît les lieux mieux quetout autre. Les paysagescomme les habitats que l’on ycroise, des collines auxarêtes rocheuses en passantpar la forêtprofonde, leshautes chaumes,les tourbières oubien encore lescirquesglaciaires,Claude Vautrinn’ignore riendes Vosges etaime partagersesconnaissances.Ses écrits sontici mis en valeurpar de superbesclichés del’agenceBiosphoto.
Vosges Sauvages,Claude VautrinGlenat39,50 euros
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